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ce qui est préférable. quand À payer. Ensuiteon vide la boire à amène dela nouvelle eau sur une hauteur de 30 centimètres seulement. C'est dans cette seconde eau, à température agréable,
bain pendant une durée de. 20. minutes. Au
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| faire le mieux au’il nous sera possible, nous. prions les lecteurs de remarquer que, dans
| souvent les points intéressants el | dans des détails insignifiants.
| avons-décidé à l'avenir, pourfaciliten notre tra. _ lades, d'envoyer un questionnaire à ceux qui ë enverront une adresse timbrée. Ils répondront | d’abord à
| qu'ils voudront.
| sommes nur
le droit, aux malades. de se faire soigner
traitement Nate ‘des End do à ne:
« On entrera dans la baignoire et ons y. |
ceux qui ont peur dela mort.
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Le Journal s'est trompé : pendant des années, il a donné sous la rubriqu® « Nos grands Maîtres » la biographie de gens parmi quels beaucoup ont usurpé leur place.
espérons le prouver peu à peu à nos lecteurs. Notre rôle doit être d'aller chercher,
où ils se trouvent, en France ou à l'Etranger, les véritables £uérisseurs, ceux qui servent aux malades des guérisons et non des phrases, qu'ils soient diplômés ou non.
Dans le dernier numéro, nous avons présenté le D' Livadas, Président de la ligue contre le mal de mer, en Grèce. Aujourd'hui, nous présentons avec plaisir le D' Cornélius, de Meiningen, Président de la Ligue du mal de mer allemande.
C'est le mal de mer qui nous a réunis. Le D' Cornélius est venu exprès à Liége pour s’y rencontrer avec nous et rédiger ensemble le résumé de son remar-
: quabletravail, que vous _ trouverez plus loin.
Directeur
D' MADEUF
Fondateur de La Ligue du Mal de
Mer, auteur de La Santé pour
Tous, du Guide du Mal de Mer, etc.
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Le Dr CORNÉLIUS
Le D' CORNÉLIUS
A l'avance, nous prions _ nos lecteurs d’être indulgents pour la forme; il 2% est si difficile. de bien traduire la pensée d’un auteu étranger, quand il s'agit de choses nou- | aussi avons-nous beaucoup sacrifié au
style ;
les- Nous
partout
pourvu
d'Allemagne ; donner la bactériologie à faiblesse des yeux. Inspiré par un séjour dans un hôpital militaire à Wieshadems
D dE :
que nos nent, c’est tout ce que nous désirons.
malades compren-
HU Le D' Cornélius (Alphonse), avril 1865, à Aïx-la-Chapelle,
étudia à
‘Berlin, à l'Académie
médico - militaire 1884-1888, fit une thèse « Neuritis mul-
tiplex » avec summa
cum laude. Après un séjour d'une année dans le grand hôpi- {al de la Charité à
Berlin, il prit ser.
vice dans la garnison de Wesel-sur- Rhin, où il s'occupa surtout de bactériologie et écrivit quelques æticles sur les microbes de l’eau, l’actinomyco-
se, etc. En 1895, il |
fut nommé à Meiningen (Thuringe), la ville artistique
il se vit obligé d’aban-
cause d’une
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il commença ses études sur le massage des nerfs. Il perfectionna cette branche nouvelle et trouva des lois médicales jusqu’à lui tout à fait inconnues.
Ses succès commencent à appeler sur lui l'attention des médecins et des malades nerveux. On peut espérer que le massage des points douloureux produira une nouvelle voie dans le traitement des maladies nerveuses.
D' F, Maoeur.
Voici en résumé la méthode du docteur Cornélius : conduisez-lui un migraineux , il commence à lui gratter avec la
pulpe du doigt, comme s’il voulait com- |
primer un bouton électrique,toute la région dont il souffre. À un moment donné, le malade fait : « Aïe ! ».
existe un point douloureux. Le docteur continue ses recherches et finit par découvrir tous les points nerveux du malade; s’il s'appuie sur ces points nerveux, Il leur produit la maladie pendant tout le temps que dure la pression, et pour la guérir, il est obligé de masser l’un après
l'autre ces points jusqu’à ce qu'ils aient |
disparu.
Le lendemain, ces points sont reyenus | plus ou moins fortement, quelquefois, il |
s’en est découvert d’autres, le D' Corné-
lius continue son massage tous les jours
jusqu'à ce qu'ilsne se reproduisent plus, À ce moment-là, le malade est guéri.
Si nous ajoutons que, malgré qu'il habite dans une petite ville, on vient de tous les côtés de l'Allemagne pour le consulter, qu il soigne de hautes personnalités dont nous sommes obligés de rayer les noms sur la demande même du D' Cornélius et nous le faisons avec regret, car ayant surtout en vue d'être utiles à à nos lecteurs, nous faisons remarquer h importance de l'article en citant la qualité de ses clients.
On comprendra qu il y a quelque cho-
se de spécial et de nouveau dans sa mé-
thode.Il a d’ailleurs fait ses expériences
A cet endroit
devant nous et devant la Société des pra
ticiens à Paris.
C’est le mal de merqui nous a réunis
parce qu'il a trouvé, que dans le mal de mer, certains points se trouvaient douloureusement impressionnés par le mouvement et que sous l'influence du massage de ces points douloureux, certains malades se trouvaient comme leurs voisins,c'est-à-dire indemnes du mal de mer.
Voilà qui prouve quele sanglage n est pas tout dans le mal de mer.
Cela nous a rappelé qu'autrefois,quand nous suivions la clinique du regretté Chéron, un homme quis’est élevé de toutes ses forces contre ces opérations absurdes même a priori, qu'on appelle le cure tage de la matrice, contre ces opérations
de l'enlèvement des ovaires chez tant den jeunes femmes que le dernier des rebou:
teux aurait pu souvent guérir par des ap= pareils bien faits.
Cela nous rappelle LOS que lors-
qu'il soignait une malade’ il mettait des petites mouches de Milan sur certains points de la colonne vertébrale.
Nous déclarons qu'avant le docteur Cornéliuset malgré que nous ayons chere
_Ché plusieurs fois (d’ailleurs, il nenous
avait jamais montré à les reconnaître},
nous y avions renoncé.
Etant à Liège, le sympathique professeur Gréhant, lorsque je lui eus présenté le docteur Cornélius, nous dit :
«Charcot m'a parlé un jour d'un homme qui avait un procédé de guérison DOUBLE |
la crampe des écrivains, il est mort sans avoir fait connaître son DOS
Charcot, mais ce que je sais c'est quelle D' Cornélius apporte du nouveau, quece
nouveauest dest...6 à soulager une quan tité considérable de pauvres malades de
d'autant plus malheureux qu'ils traversentl’existence au milieu d’un entoure sceptique à leurs plaintes qui 10 tant réelles. 2 #8
Espérons qu'un jour ou l'autre
Le. Da Cornélius guérit cette crampe desétrivains, J’ignore ce qu'était le médecin de
dans notre pays , beaucoup à venir à Monaco où beaucoup
permis au D' Cornélius de venir exercer
; nous l’avons poussé
de ses compatriotes pourraient suivre son traitement ainsi que des Français.
Mais, n'est-elle pas déplorable cette organisation médicale qui fait que nous avons le droit de faire venir de l'étranger les appareils, les médicaments, les aliments, les machines, en un mot tout ce’ que nous voulons, et que nous n’avons pas le droit de nous faire soigner par le
particulier qui nous plaît, füt-il une cé-
lébrité étrangère, comme © est le cas de Cornélius.
Puisqu'on a supprimé les droits de douane pour les appareils médicaux, il nous semble qu’il devrait y avoir une certaine proportion de gens ayant le droit d'exercer dans tous les pays, et que, quand un homme comme le D' Cornélius et tant d’autres ont trouvé des procédés de traitement, il ne devrait pas y avoir de frontières pour eux. L'intérêt seul des malades, c’est-à-dire l'intérêt de l'humanité, devrait primer tous les
intérêts particuliers, qui sont ceux de
notre abominable caste, les concours qui n'en sont d’ailleurs plus,mais de sim-
_ples élections !
DM:
Important traitement nouveau.
En notre temps où la nervosité se développe de plus en plus, iln'y a pas un état maladif nommé si souvent et aussi
peu compris. Mêmele médecin ne sait que faire avec lui, car le plus souvent, il
ne trouve rien de particulier ou de remar-
*. de dans le système nerveux.
On résume sous le nom de maladies ner-
gi. se tout ce qui trouble les fonctions
U Ja vie des nerfs, sans aucune relation
avec les autres parties du corps. La mé-
decine d’aujourd’hui croit quela maladie siège dans le cerveau et ne croit pas aux symptômes périphériques,
qualifient d’imaginaires(1).
En d’autres termes, on qualifie de personnes nerveuses toutes celles qui, sans avoir de maladies nettement caractéri-
sées, sans paraître avoir des organes mas
lades : cœur, foie, estomac, poumon,
réagissent davantage ou sont beaucoup
plus sensibles que les personnes ordinaires à la douleur,au froid, à la pression atmosphérique, changements de temps, surmenage, mauvaises nouvelles, etc,
Le système nerveux central : cerveau, cervelet, moelle épinière représente pour nous un système de tubes très compli-
* qué, mais complètement fermé, dans le-
quel circule une sorte de courant. Appelons le courant nerveux ou vital, ou presque vital comme on voudra. Ce courant, dit vital, se trouve à un degré de tension qui est continuellement changeant. Son rôle est de surexciter, c’est-à-dire d'augmenter les irritations du dehors quisont
reçues par le corps plus facilement, c'est.
à-dire sont plus facilement ressenties.
C'est le contraire qui se produit, si l’exci- .
tation est plus faible, c’est l’état individuel ou spécial dont a hérité l'individu (fils de nerveux) etle total des excitations extérieures ou du dehors qui sont les plus importantes par le degré de la tension du courant nerveux.
La tension du système nerveux peut atteindre, sous certaines conditions, une telle intensité que des irritations vulgaires, par exemple de petits efforts de corps ou detravail intellectuel(ealcul, lecture),
(1) Le passage suivanta été rayé parle D' Corné-
lius ; nous croyonsutile de le reproduire pour que
nos lecteurs comprennent mieux.
« On essaie de les guérir par la suggestion, c'est-à-dire en faisant éroire au malade, d’une manière ou d'une autre, qu'il n’est pas malade. C'est une preuve sûre de mon opinion que Îles maladies nerveuses résident dans la périphérie et non dans le système nerveux central. 7
c'est-à-dire aux plàintes locales des malades qu'ils
| + : À où À
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des émotions sans importance, de petites différences de température, des variations de l’humidité, de la pression atmosphérique, causent des symptômes nerveux qui ne sont en aucune proportion avec les petites irritations qui, chez l'homme sain, n'occasionnent aucun ennui.
C'est la définition la meilleure et la plus juste des maladies nerveuses, que l’homme sain ne souffre pas de tous ces malaises, changements de temps, mauvaises nouvelles, légère fatigue, travail intellectuel, toutes choses qui fatiguent beaucoup les malades nerveux (1).
Il est vrai que si une partie du système nerveux central: cerveau, cervelet, moelle épinière, est malade, le sujet peut sentir des douleurs HÉtriques: par exemple dans la jambe, comme dansle ta-
T4 ) (ae Ù ER
Fotnt douloureux dune nigraire guerie.
nn 40e Ne ee
bès ou ataxie locomotrice{douleurs fulgurantes), ou dans les douleurs du cerveau qui causent des douleurs dans le bras ou les jambes. Mais dans ces cas, on ne peut pas soulager ces douleurs en soignant le bras ou les jambes, tandis qu'on peut guérir les maladies, dites nerveuses, dont nous parlons aucommencement.
En d'autres termes,on peut guérir beaucoup de nerveux pour un certain temps ou définitivement, par le traitement de la partie dont se plaint le malade. Cela prouve mon opinion : que le siège des maladies nerveuses existe bien là où se plaint le malade, c’est-à-dire dans les nerfs de la partie douloureuse et non dans sonimagination.
(1) Exemple : une perte d'argent, celle d’un être cher dans un ménage abaltra le nerveux, tandis que l’autre paraitra ne pas en souffrir.
Il y a fort peu de malades imaginaires
Contrairement à l'opinion répandue.
chez les médecins et par des malades, les.
maladies imaginaires constituent une rareté, cela m'a conduit à supposer, sans pouvoir à l'heure actuelle l'expliquer,que le fluide nerveux circule dans un système fermé,absolument semblable à la circulation du sang. Toutes les fois quenous ressentons une douleur quelconque dans | une partie de notre Corps, ce nest pas toute la partie qui est malade, mais bien un certain nombre de tout petits points qu’il m'est facile de prouver au malade en appuyant dessus. En pressant ces points douloureux, en les massant avec la pulpe du doigt,on guérit toutes les parties malades. Répétons : Quand un malade se plaint d’une région, toute la région n’est pas malade, maïs bien certains 4
Point douloureux des Vonissements dune fêmme caceinte.
points, et en pressant par le massageces” points douloureux, on guérit toutes les parties malades.
Voilà qui est nouveau, c'est pour cela | que nous insistonsauprès de nos lecteurs pour qu'ils le relisent une troisième fois.
Voilà ce qui constitue ma nouveauté.
Exemple : chez lé malade qui souffre de 2 la migraine, on trouve d’une façon cer- 4 taine, dans toutes les parties où il souf- + : # fre: fee points douloureux bien limitéset. me 4 caractérisés. En massant ces. points x comme je l'enseigne, on guérit la mie graine. La même chose se produit pour les névralgies intercostales ou les dou- à leurs de la menstruation (règles). +
Pour moi, lorsqu'une partie du corps Bt ‘luxion) ou 8 ‘est enflammée. s0
LE
normal, il s’estfait du tissu cicatriciel, Péractile, de petites cicatrices internes, et quand un nerf est pris dans une deces petites cicatrices, un rien l’irrite.
Par le massage local avec l'extrémité d’un doigt, je dégage les nerfs, soulage le point douloureux et enlève les conséquences de la maladie. En d’autres termes, je guéris douleur et maladie sans médicaments, nisudation, ni révulsifs, ni hydrothérapie, rien que parle massage avec l'extrémité de mon doigt.
C'est la grande facilité de pouvoir s’exciter qui est la propriété la plus importante de ces points douloureux et leur grande excitabilité par latension du courant nerveux,c'est-à-dire des causes qui l'augmentent : changement de temps, mauvaise nouvelle, etc.
Outre cela, leur nombre et l'endroit où ils siègent sont plus ou moins influents
Point douloureux dune Neurastheme que
Il ne faut pas oublier que tous ces points douloureux ne sont pas indépendants, mais bien en relation entre eux, et que quand on en irrite ou excite un, l’excitation se transmet plus ou moins aux autres. De là, la multiplicité et la variété des plaintes d'un homme nerveux qui se plaint tantôt de ceci, tantôt de cela. Ces plaintes sont facilement expliquées. Dans plus de 90 0/0 des cas, l'excitation d’un | point douloureux bien déterminé provoque la douleur et la plainte, et récipro-
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quement, la disparition de ces points douloureux par le massage fait avec le bout du doigt amène la guérison.
L'hérédité nous apprend qu'un fils de nerveux le sera plus qu'un autre et nous
ne pouvons pas changer cet état, nous
ne pouvons pas, à volonté, supprimer toutes les causes de surexcitation dans la vie actuelle : préparation d'examens, difficultés de l'existence, vie solitaire, surmenage.
Les sanatoriums, les villes d’eaux, les bains, l'isolement, nous apprennentcombien les malades se trouvent bien de ce qu'on leur enlève toute espèce d'irritation, toute cause d’ennui, maisil est impossible d'être toujours dans les sana-
toriums ou les villes d'eaux. La vie, la
société, les affaires, les en empéchent et alors la maladie revient avec son corterre:
Ajoutez à cela la légion des cas chez lesquels la tension du système
nerveux et le nombreet l'importance des
points réagissant ont atteint une telle intensité que pas mème le repos le plus
méticuleux ne soulage les symptômes
douloureux.Et nous sommes à la vie moderne: nous ne pouvons pas fournir d’autres conditions de vivre,les prétentions de la vie, étant singulièrement augmentées, exercentune telle influence surnotre système nerveux qu’il doit être dans une tension maladive. Avec cela, notre corps ne peuts adapter à tous ces changements (habitude des climats); c’est pourquoi, nous nous voyons forcés de chercher un
autre chemin, c’est-à-dire de nous adres-
ser aux points douloureux.
Cela va sans dire que tous les points
douloureux du corps sont à masser par ?
écrasement, Quand ceux-ci sont dispa-
rus, les excitations ne peuvent plus exis-.
ter, les plaintes disparaissent etle système nerveux finit par se cicatriser,
Qu'il me soit permis de vous commu=
niquer quelques exemples.
Ainsi,beaucoup de personnes souffrent de douleurs nerveuses ou rhumatismes,
RE
ce nom de douleur s’applique à n'importe
quelle partie du corps, lejcœur, les reins,
etc. ; chaque fois que ces personnes s'exposent à un courant d'air, ou chez d'au-
“ tres tout travail intellectuel et mental
produit une grosse attaque de migraine compliquée de symptômes gastriques. Il en est de même pour les femmes au moment des règles qui leur causent des douleurs insupportables.
Dans tous ces cas, nous avons des malades dont le courant nerveux se trouve dans une tension surexcitée sans pour cela qu’il soit nécessaire de les appeler
‘« nerveux» dans le sens habituel du mot,
maisinous trouverons certainement chez tous, même en dehors des attaques ou des moments où ils souffrent, des points douloureux prédestinés dont l'excitation purement mécanique, c’est-à-dire la pression légère du doigt, cause les mêmes
_ symptômes qu'au moment de l’attaque.
C'est là la partie importante de ma mé-
uw thode,
Chaque plainte qui est si souvent regardée comme imaginaire est la meil-
eure preuve de l'existence des points
nerveux,
Tout médecin qui est expérimenté sur le massage des nerfs réussit à faire n'aitre des attaques, aussi bien qu'il est capable de faire disparaître tous ces points par le massage et, avec cela, il ne tarde pas à guérir toutes les plaintes
causées par ceux-ci.Et aussi longtemps
que les points restent disparus, l’irritation d’autrefois, si cruelle, ne produit plus de maux, preuve positive que les
deux sont dans la plus intime connexité
eausale, Mon massage des nerfs n’est pas
” un art facile, car les irritations consécu-
NES: 1 Fit
tives de tous les points nerveux exigent
la plus grande attention d’un médecin expert. Le médecin qui s’est perfectionné dans l'art du massage des nerfs est seulement en état de le pratiquer avec succès.
En échange, le massage constitue non seulementpourle traitement des maladies pérpeuncs, mais surtout poux les éviter,
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un bon succès avec lequel aucun aut traitement destiné à soulager le système nerveux ne peut être comparé ; car la théorie des points douloureux nous donne le plus juste résumé sur les premiers 4 commencements des maladies nerveuses.
Elle démontre qu'ils augmentent progressivement dès la première féunesse, | car on a trouvé déjà des points bien caractérisés chez les enfants des personnes nerveuses ; plutôt on commencera le traitement du massage, plus facile et.
plus prompte sera la guérison.
On pourrait croire que c'est une ironie de vouloir opposer d'une manière massive à un groupe de maladies dont l'exploration est regardée comme la plus difficile, et pour laquelle aucun essai d’interprétation n’était assez compliqué, mais c'est la simplicité qui est la plus grande énig= me de la création et les pointes des doigts, avec leur sensibilité de toucher, peuvent obtenir chez les malades nerveux plus que n'importe quelle méthode,et l'on peut dire avec raison qu'elles sont pour tous.
ces cas le meilleur auxiliaire de la science médicale. D' CorNéLius, 37200
Président de la Ligue du mal de tuer allemande, médecin principal de l'armée
Comment on reconnait au début les affections aigus du poumon
Bronchite, PAST Pleurésies
S'il ya un organe que nous devrions ne:
ménager par-dessus tout, c'est bien notre poumon, celte admirable pom aspirante et foulante automatique q sans fatigue et sans mal de notre” | assure notre existence par l'oxyg tion de notre sang.
nous voyons des clients qui sont des dépuis plusieurs jours et on bêtement de lutter contre Pin:
ki Le)
Aux inventeurs
Nous publions gratuitement toute invention ayant rapport à la médecine ou à l'hygiène, ainsi que la liste des brevets concernant l’art de guérir.
Nous disposons d’une boutique au centre des hôpitaux pour exposition permanente.
Direre. — Perfectionnements apportés à la couveuse berceau.
Morzzer.— Dents et couronnes dentaires en porcelaine à coulisses triangulaires.
Cor. — Mécanisme pour donner aux tables
chirurgicaies l'inclinaison voulue pour les opérations.
Cie FRANÇAISE DE L'OZONE. — Ozoneur médi- .
cal.
ZANpLEer. — Poche hlennorhagique.
Ch. Anoré Er Cie. — Robinetmélangeur dis-
{ributeur d'eaux froide etchaude.
ln rene antenne mes sens ae men», cornes 2 oo em mm
_NOTRE CONCOURS MATÉRIEL ET MORAL
est acquis aux inventeurs, possesseurs de moyens de traitement, de remèdes secrets, d’établissements d’hydrothérapie, d'instruments, etc. Ils peuvent compter sur le Journal.
Enfin, parmi nous ou nos amis, nous disposons de capitaux importants nous permettant d'aider toute offre qui serait sérieuse etloyale (achat de SDÉCRA ES, maisons de santé, sanatoriums, élablissements thermaux, etc.)
HOTELS RECOMMANDÉS
Nos chers abonnés seront heureux d’appren- | dre que, dans le butde leur être toujours utiles, x surtout au cas où ils se trouveront en avoir be- 4 soin, nous. avons décidé de recommander dans à notre journal un certain nombre d'hôtels où 4 si, par hasard, ils se trouvaient ennuyés ou ma-
lades, ils pourraient se recommander du Jour-.
nal au lieu. d’être des isolés. | Paris, Hôtel Continental, 3, rue Castiglione. - Biarritz, Grand-Hôtel.
Clermont-Ferrand, Hôtel Terminus.
Mont-Dore, Hôtel Continental.
Oran, Hôtel Continental.
Vichy, Hôtel du Louvre.
bemande de Capitaux.
La médecine, telle qu’elle existe, s’est tellenent fourvoyée à notre époque, qu’en créant des _IEtablissements de médecine naturelle, comme il * en existe en Allemagne, on fera une bonne action et en même temps un bon placement d'argent.
D'ailleurs, à chaque instant, des correspondants - nous proposent de nous occuper de Villes — d'Eaux, d'Appareils vouveaux, de Spécialités. Nous engageons donc noslecteurs qui auraient des capitaux à placer à nous faire Connaitre la somme dont ils disposent. Nous les mellrons en relations entre eux ou nous leur ferons connaitre les bonnes affaires auxquelles ils pourraient s’intéresser. | | :y a notamment un établissement à créer dans haque principale ville de France, nous leur di-
Lequel.
ue PR EE eh ee à
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Annonces {re page,
première demande, à la gare de Paris P.L.M.
ainsi que daas les principales gares situées
jours de 2001 à 3000 km ; 90 jours au-dessus Ê de 3000 km. — Arrêts facultatifs. + ÈE
nn Cr M EL Ge 7
ù et SON ,
- 3 Le FRS PRIS à ie +7
la ligne 2fr.
“ae autres pages — 4 fr. 25
Réclames. Petites nouvelles — 3.4
On traite aussi de gré à gré. La publicité est reçue exclusivement aux Bureaux du Journal. S'adresser à l'Administrateur,
5, Faub. Saint-Jacques, Paris, 14e
TÉLÉPHONE
Composition de brochures médicales,
Prospectus, affiches, circulaires, clichés, etc. . L'inventeur, l'industriel, le commerçant ne peut pas être universel. L'organisation du Journal permet de mettre à la disposition de tout inventeur, des rédacteurs très habitués à la confectien des prospectus, brochures, etc. Nous nous mettons à la disposition de nos clients pour leur indiquer les meilleurs clicheurs, imprimeurs, brocheurs, bandes d’adresses et la rédaction de réclames.
Cas eme mE PER
SEE Er
BON PRIME pour nos LECTEURS |
En échange du présent BON il sera remis à nos lecteurs un exemplaire de louvrage bien connu : LA SANTÉ FOUR TOUS du Docteur MADgur accompagné d’un |
TRAITÉ DE MÉDECINE VÉTÉRINAIRE de M. Cozerre, au prix réduit de 2 fr. au 1ieu de 5 fr. Par la poste 2.60.
CHEMINS DE FER DE PARIS-LYON- MEDITERRANÉE Lt à
Voyages circulaires en. Italie. | :
La Compagnie délivre toute l’année, à
sur lesitinéraires, des billets de voyages circulaires à itinéraires fixes très variés permettant de visiter les parties les plus intéressantes de l'Italie. — La nomenclature complète de ces voyages figure dans le Li- k vret-Guide-Horaire P: L. M. vendu O0 fr. 50. dans. toutes les gares duréseau.
Exemple d’un de ces voyages : Itinéraire 81- À 3 : Paris, Dijon, Mâcon, Aix-les-Bains, - Modane, Turin, Milan, Venise, Bologne, Flo-
rence. Pise, Gênes, Vinthuille, Nice, Marseil-
le, Lyon, Dijon, Paris. — Durée du voyage :
60 jours, = Prix : {ere/classe: 299 10005028 classe : 183 fr. 20.
LaCie délivre également toute l’année, … dans toutes’les gares de son réseau, des li- ' vrets de voyages internationaux à itinéraires établis au gré des voyageurs permettant d'effectuer desvoyages de France en Italie à prix réduits. L'itinéraire doitrame- , ner le voyageur à son point de départ. R Parcours minimum taxé : 600 kilomètres. (se — Validité : 45 jours jusqu'à 2000 km ; 60 fe
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(Bière de Santé Dites Phosphatée) SEUL ADMIS DANS LES HOPITAUX DE PARIS E. DÉJARDIN
HR re Chimiste de l'° Classe, ex-interne.des hôpitaux fe Paris.
BOULEVARD HAUSSMANN, PAR NOUVEAU BOUCHAGE HERMETIQUE & RIGOUREUSEMENT ASEPTIQUE
E PERMARGANAT E DEPOTASSE
D PLUS IL TACHE & SALIT LE LINGE
SUBLIMÉ | La RÉSALÉINE
(Mérenre) Antiseptique. spéciale pour la toilette A cidePhénique des dimesetl'hygièneintersexuelle on prod. analogues peut { DETRUIRE TOUTE INFECTION seule | EMPECHERTOUTE CONTAGION
Ils sont:
Innocuité parfaite.—Odeur suave.
CAUSTIQUES La Boîte (20 injections) : 2 fr. 50 fo par la poste & TOXIQUES! . £er. : Eug. CARRÉ, ph. 1re cl. à NICE
La PHOSPHATINE FALIÈRES” st l'aliment le plus agréable et le plus recommande pour les enfants dès l’âge de.6 à 7 inois, surtout au moment du sevrage et pendant la période de croissance. 11 facilite ldeutilion, assure la bonne formation des 08.
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Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/b33453706. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
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